
5o3 Lettre?
fiiilour des oreilles: les femmes renferment leurs clie»

yeux dans une espèce de longue queue plate q^ii

leur pend derrière la tête , et attachent au bout ui|

jjoîiton de cuivre. Ils sont fort laborieux , et ils se

ïtit^lent de loules sortes de métiers : les uns spntcom-

nierçans , les autres artisans ; ceux-ci sont courtiers

des marchands , ceux-là vendent en détail : plusieurs

sont pécheurs, bateliers, inaçons, manœuvres ,
porte-

faix ; ces derniers sont fort misérables , ils ne vivent

presque que de châtaignes pendant l'hiver , et pen-

dant l'été que d'herbages , de concombres et de me--

Jous d'eau qu'on nomme carpoux, Ci^tte njauvaise

pourriture IVur cause plusieurs maladies.

Ils #ont communément trompeurs , m^éprisés égo-

Jement d^'s Chrétiens et des Turcs ; inais ils n'en sont

pas moijris attachés à leur religion , et à beaucoup de

superstitions dans lesquelles leurs kakans les entre-

tieuueiit. Ils observent religieusement le sabbat; et ^
ce Jour-la ils ont besoin de feu , ils prient quelques

Chrétiens de leur en allumer : cependant il arriye de

temps en temps que quelques-uns sp font Turcs paç

la crainte de la mort ou de la bastonnade, Les nou-^t

veaux Musulmans , originairement Juifs, sont peq

estimés des anciens Mahométans : ils conservent tou-

jours de pijre en iils une inclination secrète pour le

'udaïsuie, jusquà réciter leurs a ^ tenues prières au

ieu de celles de l'aie: uan.

Jl y a enyiron soixante ans qu'ils se persuadèrent

ffue le Messie alïoit enfin paroître. Pour se prépare^-

a son arrivée , et le recevoir plus dignement, ils ca-

balèrpnt ensemble , et voulurent se rendre maîtres de

la ville. Les commarulan's turcs en furent avertis ;or)i

fit grréier les chefs de la révolte , et a force de me-
naces on l,es obligea d'embrasser 1î^ religion mahomé-

tane, après leur avoir fait avouer que Jésus-Christ est

îe \îes8ie : c'est un :)veu que les Mahométans exigent

toujours d'eux avant leiir prétendue cohversionV
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